
Les groupes innovants vous invitent à découvrir leurs travaux dans 
l’objectif de remettre l’agronomie au cœur de votre système et à 
partager la pratique de l’agriculture de conservation. Ses avantages 
vous seront présentés lors d’un rallye de 3 plateformes : 
• l’amélioration de la fertilité de son sol, 
• la diminution des problèmes d’érosion, 
• la baisse des charges, 
• l’ouverture à d’autres cultures et donc de nouveaux marchés
Des rendez-vous dans différents types de sols
A l’automne, les agriculteurs des groupes innovants ayant initiés ces 
plate-formes vous invitent : 
• 17 octobre : ½ journée dans le Barrois, 
• Fin octobre : ½ journée en Champagne Humide, 
• Novembre : ½ journée dans l’Ouest Aubois, 
A travers des démonstrations de matériel, des visites de parcelles, 
d’ateliers thématiques… ces ½ journées vont permettre : 
• de connaître et échanger sur les leviers d’« OSER en Barrois », 
• d’acquérir des connaissances grâce aux essais aux champs sur la 

gestion et la valorisation des couverts, l’implantation des colzas, la 
compaction des sols…

• de partager nos références acquises dans les groupes innovants sur 
les changements de pratiques.

Au-delà du climat inédit de ce début d’été, la plupart des paramètres qui 
régissent nos agricultures ont changé ou changent rapidement. Volatilité 
des marchés, impasses agrochimiques, remise en cause de certaines 
de nos filières, nouveaux ravageurs, nouveaux enjeux (Air, Energie, 
Numérique…). Le tout accompagné d’une attente sociétale qui progresse 
très fort, très vite.
Penser que les Chambres d’agriculture peuvent « continuer comme 
avant » n’est pas tenable ! En effet, face aux complexités auxquelles sont 
confrontées nos exploitations, les solutions pour être efficaces doivent 
être globales, co–construites avec les Agriculteurs et intégrer une phase 
de suivi de leur mise en œuvre effective !
OSER en Barrois est pour nous l’exemple type des transformations 
de nos accompagnements sur un territoire.
• Diagnostiquer les exploitations au travers des données économiques 

mais aussi des stratégies à l’échelle de la globalité de l’exploitation
• Analyser les stratégies performantes et les pistes de création de valeur
• Partager ces résultats avec les acteurs agricoles majeurs du territoire
• Déployer de façon offensive des accompagnements portés par les 

partenaires du projet et tous les acteurs convaincus de la démarche 
pour toucher le maximum d’agriculteurs

• S’appuyer sur un programme de formations dédiées mixant des 
experts de l’agronomie, de l’entreprise, des marchés, de la sécurisation 

des risques et de l’approche humaine. Programme 
de formations complété par des accompagnements 
individuels,
• Et enfin suivre régulièrement les résultats obtenus.
Avec OSER en Barrois et nos partenaires, nous avons 
initié une démarche que nous déclinerons en l’adaptant 
à de nouveaux territoires. La Craie est sur les rails et 

d’autres territoires, filières 
suivront.
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Les Chambres d’agriculture se 
battent pour les agriculteurs  
et pour les territoires ruraux
Le rôle des Chambres d’agriculture 
d’appuyer au quotidien le 
développement des entreprises 
agricoles et des territoires est 
remis en cause. La réduction des 
moyens alloués annoncé, alors 
que le gouvernement se prépare à 
confier aux Chambres d’agriculture 
des missions supplémentaires font 
craindre à Alain Boulard, Président, 
et Bertrand Chevalier, Directeur,  
« une moindre efficience sur 
le terrain alors que l’État nous 
demande d’être plus présents ».
Les élus des Chambres d’agriculture, 
ont interpellé les parlementaires en 
vue de la négociation de la loi de 
finances 2020.

Déclic’agro à l’automne :  
« ET SI ON SE REMETTAIT À 
L’AGRONOMIE ? »

Foire de Brienne, 
l’élevage laitier à 
l’honneur
59ème édition du concours de vaches 
Prim’holstein à Brienne le 21 et 22 
septembre.
Une nouvelle fois, Terres&Vignes 
accompagne cet évènement pour faire 
découvrir la filière lait aux visiteurs, en 
parallèle du concours organisé par 
Alysé, CECNA et Gen’alliance. Plus 
de 27 éleveurs de 8 départements 
font le déplacement, plus de 100 
vaches sous leurs plus beaux atouts 
pour cet évènement. Cette année, un 
concours de dégustation à l’aveugle est 
organisé afin de reconnaitre et déguster 
les fromages AOP issus de la race 
Prim’holstein : Chaource, Champs sur 
Barse, Mussy sur Seine, Langres, Brie 
de Meaux, Soumaintrain.
Concours ouvert à tous, rendez-vous 
le 21 septembre à Brienne pour une 
découverte riche en goût !
www.terres-et-vignes.org

A NOTER OSER, ACCOMPAGNER
la multiperformance
des Agricultures et des Territoires

TRANSFORMER aussi 
nos accompagnements !

contact@terres-et-vignes.org

POUR EN SAVOIR PLUS  
AUBE - Sophie NICOLARDOT
06 75 37 59 96 – sophie.nicolardot@aube.chambagri.fr

HAUTE-MARNE – Antonio PEREIRA
06 03 91 96 41 – apereira@haute-marne.chambagri.fr

Jean-Michel Ecochard
Directeur des Marchés

PAROLES DES ELUS 
EN CHARGE DU DOSSIER 

Solange MÉRIC
Agricultrice à 

Verpillière sur Ource

Il n’y a pas 
de solution type 
ou de modèle 
type, la diversité 
et l’ouverture 
d’esprit sont les 
clés qui permettent 
d’avancer.

Une démarche 
pour retrouver 
confiance en son 
activité et du 
revenu sur sa 
ferme.Olivier 

DESPEYROUX
Agriculteur à Levigny



Des démarches INNOVANTES
pour déployer des stratégies GAGNANTESTERRES d’AVENIR
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Et DU CÔTÉ des autres leviers
Du côté des charges d’investissement, il faut se réapproprier sa 
fonction de décideur pour bien gérer son exploitation. En milieu et 
contexte difficile, il faut être économe au quotidien et se concentrer sur 
les investissements stratégiques.
Et pour espérer avoir une bonne valorisation de ses productions, il faut 
développer dans son métier d’agriculteur la fonction commerçante pour 
optimiser ses ventes, s’ouvrir à d’autres marchés ou à d’autres horizons.

OSER 
Polyculture 

Élevage 
Sur la lancée d’OSER en 
Barrois, les « élus élevage » 
des Chambres d’agriculture 
proposent de mener une 
enquête-étude prospective sur 
l’évolution et la pérennité des 
structures d’élevage (reprises, 
agrandissements, main 
d’œuvre...) en tenant compte 
des demandes sociétales 
naissantes, conditions 
d’élevage, des filières (non 
OGM, les AOP, le bio...) et de 
leur efficacité économique.
Les thématiques traitées : 
• réflexion prospective 
sur l’avenir des systèmes 
d’élevage en lien avec le 
changement climatique et 
l’agronomie en poursuivant 
les premières réflexions sur 
la complémentarité élevage –
grandes cultures, 
• De travailler sur les aspects 
main d’œuvre, salariat et 
renouvellement de génération 
en élevage.
La 1ère réunion de travail aura 
lieu en octobre.

 CONTACT : 
Anne VANHOORNE, 
Responsable Pôle élevage 
Chambre d’agriculture de 
Haute-Marne

OSER en Barrois : OSER LES 
STRATÉGIES GAGNANTES !
L’analyse qualitative, issue 
du travail d’enquête de 32 
exploitations « performantes »  
du Barrois, met en évidence 
que la stratégie gagnante 
s’articule autour de 3 leviers 
essentiels : l’agronomie, 
la maîtrise des charges 
d’investissement matériel et 
la bonne valorisation de ses 
productions.
Dans un contexte Barrois qui 
est en pleine mutation, le 1er levier est de remettre l’AGRONOMIE 
au cœur de son système d’exploitation :
• en allongeant la rotation : mise en œuvre d’une diversité de cultures 

dans son assolement (cultures d’hiver, de printemps voire d’été). 
La sole colza est bien souvent diminuée au profit d’autres cultures, 
plus économes en intrants et moins sujettes aux problèmes de bio-
agresseurs,

• en mettant en place des couverts végétaux AGRONOMIQUES, 
constitués de plusieurs espèces dont une part non négligeable de 
légumineuses  qui sont conduits comme une culture à part entière et 
qui permettent d’améliorer la fertilité des sols, 

• en diminuant le travail du sol et donc 
en s’orientant vers les techniques 
d’agriculture de conservation : 
sol 100% couvert entre  
2 récoltes.

A l’instar de la démarche conduite en Barrois, la Chambre 
d’agriculture, CERFRANCE CNEIDF et Groupama Nord-Est 
démarreront les travaux dès l’automne 2019.
Pourquoi une démarche OSER en Craie sur un territoire qui 
peut paraître moins impacté par les difficultés que le Barrois ?  
Parce l’agriculture de ce territoire aborde elle aussi des en-
jeux nouveaux et importants :
• Apparition d’impasses techniques
• Fragilisation de la filière « reine de la sécurité » : la  
betterave avec des effets collatéraux possibles sur les  
filières déshydratation
• Un niveau de charges de production qu’il va falloir signifi-
cativement optimiser
• Des tensions possibles sur la disponibilité en eau  
d’irrigation…

Ce territoire étant bien évidem-
ment concerné tout comme le 
Barrois par les enjeux transver-
saux sociétaux, climatiques…
Les questions à traiter semblent 
à ce stade se différencier entre 2 types d’exploitations : 
• les exploitations sans légumes de plein champ pour les-
quelles l’enjeu majeur serait plutôt celui de la performance,  
puis la création de valeur,
• les exploitations spécialisées en légumes de plein champ 
pour lesquelles les enjeux seraient plutôt la gestion de l’in-
formation et la préservation des « organisations entrepre-
neuriales » au moment des transmissions. 
Pour le territoire l’objectif est clairement de continuer de 
créer de la valeur tout en consolidant les filières en place.

OSER en craie

Information : Jean-Michel ECOCHARD, Directeur des Marchés

Les résultats du projet OSER 
en Barrois disponibles dans 
un document de synthèse sont 
adressés à l’ensemble des 
polyculteurs de la zone Barrois 
Aube – Haute Marne.

Ces stratégies gagnantes 
identifiées dans OSER en Barrois 
n’ont d’intérêt que si elles sont 
largement déployées sur le 
terrain et accompagnées par 
les conseillers des différentes 
structures partenaires de cette 
démarche.

Nous avons donc créé un outil 
d’auto-positionnement, pour 
identifier les points forts et points 
faibles de votre exploitation, 
que vous aurez la possibilité de 
renseigner lors d’un RDV avec 
votre conseiller pour échanger sur 
les résultats de votre exploitation 
au regard « des stratégies 
gagnantes ». Et pour ne pas rester 
à un simple constat, soyez acteur 
pour « changer votre système 
d’exploitation » en intégrant 
des formations thématiques sur 
l’agronomie, la mmercialisation, 
la maîtrise des charges de 
mécanisation, le 
développement 
de projet de 
diversification ou 
plus largement 
sur une approche 
globale de votre 
exploitation en 
travaillant sur 
les coûts de 
production.

OSER être 
accompagné

ORGE-HIVER-ESCOURGEON :  résultats très hétérogènes et en lien avec 
la profondeur de terre et l’exposition des parcelles aux aléas (gel, faible 
rayonnement) de printemps. Les rendements varient de 50 à plus de 90 
qx/ha, avec de bons calibrages mais des taux de protéines assez faibles 
(souvent < à 10%). 
COLZA : déception de l’année, sans surprise compte tenu de ce qui s’est 
passé tout au long du cycle : sécheresse, forte pression insecte et gel de 
printemps. Les rendements sont faibles à moyens : - de 5 qx/ha pour les 
parcelles qui n’ont quasiment pas fleuri, 10-15 qx/ha pour les parcelles qui 
ont eu des difficultés à fleurir et 25-30 qx/ha pour les parcelles à floraison 
correcte. Quelques rares parcelles passent les 35 qx/ha.
POIS d’HIVER : résultats rendement très corrects (rendements de 40 à  
55 qx/ha).
POIS de PRINTEMPS : bonne production de gousses mais l’épisode 
caniculaire de fin de cycle a pénalisé les rendements, compris entre  
35 et 45 qx/ha.
BLE : culture de l’année avec des rendements supérieurs à la moyenne 
dans la plupart des petites régions du département : + de 75 qx/ha dans 
le Barrois et + de 90 qx/ha en Champagne Crayeuse… sans compter des 
excellents PS.
ORGE DE PRINTEMPS : rendements proches de 80 qx/ha en Champagne 
Crayeuse et entre 50 et 70 qx/ha dans les zones Barrois – Pays d’Othe.  
Les calibrages sont souvent décevants et les protéines faibles.

Les échos des MOISSONS


